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Orléans Vivre sa villeConseil municipal d'Orléans

mum, c’est d’avoir un
comportement digne, qui
permette de justifier cette
demande. »

Et de poursuivre sans ré­
serve, juste en précisant
que des procédures sont
en cours : « Je ne peux que
m’étonner de la situation
actuelle. Il n’y a pas eu
d’incarcération, simple­
ment un placement à l’hô­

pital psychiatrique. Je suis
profondément choqué en
tant que citoyen et, en
tant que maire, j’ai de­
mandé au préfet d’user de
ses prérogatives. »

À s a vo i r u n e m e s u re
d’éloignement du territoi­
re national et une inter­
diction d’y revenir.

De quoi susciter l’éton­

nement de la chef de file
de l’opposition socialiste
Corinne Leveleux­Teixeira.
« On mélange un peu tout.
Vous ne pouvez pas, à ce
stade, prendre une déci­
sion tant que la procédure
n’est pas arrivée à son ter­
me. Je ne comprends pas
cette dramatisation et ce
discours sur un sujet cer­
tes pénible, mais comple­
xe. »

« Des femmes
réduites à du gibier »
Pas de dramatisation

mais de « l’émotion » pour
Olivier Geffroy (UMP), ad­
joint à la sécurité, qui pré­
cise que « la police muni­
c i p a l e a j o u é u n r ô l e
central dans l’identifica­
tion rapide de ce crimi­
nel ». C’est Dominique
Tripet (Front de Gauche)
qui aura le mot de la fin
avec ce tr iste constat :
« Certains territoires orléa­
nais, de jour comme de
nuit, sont interdits aux
femmes, réduites à l’état
de gibier. » ■

L’émotion était encore pal-
pable, hier, au consei l
après l ’arrestat ion de
l’auteur présumé d’une vio-
lente agression sur une jeu-
ne femme.

Entrée en matière inha­
bituelle pour un conseil
municipal. François Fous­
sier, adjoint chargé du
commerce, évoque la ten­
tative de viol dont a été
victime une jeune femme
le 11 avril dans le parking
de la Charpenterie. Et l’ar­
restation de son agresseur
présumé (lire notre édition
d’hier). « Beaucoup d’Or­
l é a n a i s s e p o s e n t d e s
questions. Il y a déjà une
psychose des consomma­
teurs dans les parkings et
ce genre d’acte n’arrange
rien. »

S’ensuit un discours sans
concession du maire UMP
Serge Grouard. « J’ai de­
mandé au préfet que cette
personne soit expulsée du
territoire national. Je crois
savoir que c’est un de­
mandeur d’asile. Le mini­

PSYCHOSE. François Foussier évoque l’inquiétude des Orléanais
et la psychose des parkings. PHOTO DANIEL BÉDRUNES

FAIT DIVERS■ Colère des élus après une tentative de viol dans un parking

Le maire demande l’expulsion dususpect

■ LES ÉCHOS DU CONSEIL

LA RÉVÉLATION ■ Florent Montillot (UDI)
« Aujourd’hui, j’ai eu une révélation ! On aurait pu faire
l’Arena à l’Argonne. C’était le rêve de Corinne Leveleux­
Teixeira, elle nous le dit aujourd’hui », en réponse aux
critiques de la chef de file des socialistes sur le projet de
la friche Stenwick. ■

MÉTRO, C’EST TROP ■ Muriel Cheradame
(UMP)
« Aujourd’hui, l’Argonne est à quatre stations de métro
du centre­ville », explique l’adjointe chargée de l’urba­
nisme avant de se reprendre, confuse. « De tram­
way ! ». ■

CONTE DE FÉES ■ Corinne Leveleux­
Teixeira (PS)
« Avec vous, la rénovation urbaine, c’est un conte de
fées, c’est Alice au pays des merveilles », ironise la so­
cialiste après l’exposé de la majorité sur la transforma­
tion des quartiers de La Source et de l’Argonne. ■

SET ELECTRO ■ Philippe Lecoq (FN)
« Mais pourquoi avoir choisi ce type de musique ? Ca
plaît aux jeunes ? C’est l’époque ? », s’interroge l’élu
frontiste au sujet du set électro des Fêtes johanniques.
Réponse affirmative et amusée du maire. ■

HOMMAGE ■ Serge Grouard (UMP)
« Plus tard, lorsqu’on reprendra l’histoire de notre pays
et qu’on cherchera des réussites, on citera peut­être la
politique de l’Anru et le renouvellement urbain », décla­
me Serge Grouard, maire UMP, à propos de la politique
initiée par Jean­Louis Borloo. ■

QUARTIERS■ La municipalité a dressé l’inventaire des réalisations et perspectives de renouvellement urbain

Changer la ville : les élus font le bilan

Aurore Malval

Q uand faire se peut, le
conseil municipal
d’Orléans n’hésite

pas à se congratuler de la
« qualité des débats » te­
nus dans son enceinte.
C’était le cas hier soir, au
t e r m e d e d e u x b o n ­
nes heures passées à évo­
quer le « renouvellement
urbain », Muriel Cherada­
me, adjointe UMP à l’ur­
banisme constatant tout
de même que les concer­
nés au premier chef, ceux
qui « vivent » la vi l le,
étaient absents des fau­
teuils du public.

La semaine dernière, le
patron de l’Agence natio­
nale pour la rénovation
urbaine (Anru) s’est rendu
à Orléans. Une visite de
courtoisie, car, d’annonce,
il n’y en a pas eu. Pas plus
que dans la communica­
tion délivrée en conseil
municipal, qui recensait
les réalisations effectuées
dans les deux quartiers
prioritaires, la Source et
l’Argonne.

201 millions d’euros
L’Anru 1 touche à sa fin,

a v e c l e s 2 0 1 m i l l i o n s
d’euros injectés depuis
2004 dans le Grand projet
de ville de La Source (11 %
à la charge de la munici­
palité), dont personne n’a
pu nier les remarquables

effets sur le tissu urbain.
Quartier enclavé aux lo­

gements dégradés, il s’est
résidentialisé, et doté
d’équipements (médiathè­
que, gymnase…). « L’arri­
vée du tram y a contri­
bué », rappelle l’élue PS
Corinne Leveleux­Teixeira,
insistant sur l’œuvre des
« prédécesseurs », en l’oc­
currence de l’ancien maire
socialiste, Jean­Pierre
Sueur. « Il y a une conti­
nuité de l’action publique,
de l’action municipale. »

L’Anru 2, qui devrait être
contractualisé avec l’État
en 2016, portera ses ef­

forts en bordure du GPV,
sur le secteur de la dalle,
et le développement du
centre commercial de la
B o l i è re, e n d i f f i c u l t é
aujourd’hui.

Surtout, il concernera
l’Argonne, dont la premiè­
re enveloppe de 85 mil­
lions d’euros au titre de la
convention territoriale
(20 % assumés par la ville)
ne suffira pas à lui donner
un nouveau souffle. « Le
centre commercial est
conforté, le quartier a une
nouvelle image avec la
maison de santé, le tram­
way, mais il faut poursui­

vre le travail. Il y a trop de
clos, avec un habitat dé­
gradé », énumère Muriel
Cheradame.

« Il faut que ces réussites
urbaines soient aussi des
réussites sociales », plaide
l’opposition, de Corinne
Leveleux­Teixeira (PS) à
Michel Ricoud (PCF). La
première pointe la zone
franche urbaine, à l’Ar­
gonne, qui n’a pas boosté
l’emploi des habitants du
quartier, le second des
hausses de loyer et le fort
taux de chômage des jeu­
nes Sourciens.

« La dignité »
La ville peut­elle tout ?

« On a apporté la sécurité,
la dignité et l’égalité des
chances dans ces quar­
tiers », assène Florent
Montillot, UDI. L’ancien
maire adjoint à la sécurité,
désormais à l’éducation,
se targue d’y avoir fait
baisser les chiffres de la
délinquance. « Les habi­
tants doivent prendre le
relais de l’action publique,
c’est eux qui déstigmatise­
ront leur quartier », com­
plète Olivier Carré (UMP),
principal artisan du GPV
et de la CTA lors des deux
précédents mandats de
Serge Grouard. Que pense
l e m a i r e U M P d e s o n
œuvre ? « Je me souviens
d’avoir visité certains loge­
m e n t s à L a So u rc e e n
2001. J’ai eu honte. La di­
gnité, c’est le mot­clé. Ce
qui réunit l’urbain et l’hu­
main ? C’est la même cho­
se quand c’est bien fait. »
Et c’est toujours à refaire.■

Alors que le premier pro-
gramme de renouvellement
urbain s’achève à La Source
et à l’Argonne, un nouveau
est en réflexion. Hier soir,
les élus ont fait le bilan.

SPORT ET CULTURE. Le nouvel équipement sportif et culturel de l’Argonne devrait ouvrir au second semestre 2017. DR

Tous les élus se sont prononcés en faveur du projet
d’équipement sportif et culturel dont les travaux
(10,8 millions d’euros) devraient débuter en 2016, à
l’emplacement de la friche Stenwick, dans le quartier de
l’Argonne – Corinne Leveleux-Teixeira (PS) regrettant qu’il ne
soit pas « plus ambitieux ». Tous, sauf les deux élus FN, qui
se sont abstenus. « J’ai un doute sur le projet à l’Argonne,
pas parce que c’est le quartier », a commencé le frontiste
Philippe Lecoq, jugeant qu’il serait bon de faire « une pause
dans les travaux ». « C’est stupide, maintenir l’investissement
est essentiel », lui a renvoyé l’écologiste Jean-Philippe
Grand. Et Florence Carré de décrire des habitants qui se
« mobilisent pour la concertation autour du projet ».
Une réalisation qui s’accompagnera du déménagement du
poste de police nationale, pris en charge par la municipalité.

■ Un équipement phare à l’Argonne


